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2 SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

Paroisses de Monthey et Choëx
www.paroisse-monthey.ch

Abbé Jérôme Hauswirth, curé, Monastère des Bernardines, 
ch. du Monastère 6, 1868 Collombey, tél. 024 475 73 56 
(laisser un message en cas de non-réponse)
Abbé Jean-René Fracheboud, auxiliaire, tél. 079 213 36 50, 
abfracheboud@gmail.com
Abbé Frank Stoll, auxiliaire, tél. 079 602 96 69,  
frank.stoll@htomail.com
Mme Sandrine Mayoraz, agente pastorale,
Rue des Perce-Neiges 70A, 1893 Muraz, tél. 079 739 24 22, 
sandrine.mayoraz@hotmail.com
M. François-Xavier Mayoraz, agent pastoral, 079 567 05 55 
francois-xavier.mayoraz@hotmail.com
Secrétariat : Lundi, mercredi et vendredi de 8h30 à 11h30 
au tél. 024 471 22 31, secretariat@paroisse-monthey.ch
Permanence au secrétariat
Jeudi de 8h30 à 11h30 
Conseil de communauté : Sandrine Mayoraz, 079 739 24 22, 
sandrine.mayoraz@hotmail.com
Conseil de gestion : Bernard Premand, 078 853 59 48, 
bernardpremand@gmail.com
Location des locaux (Maison des Jeunes)
Nadine Paciotti, secrétariat paroissial aux heures d’ouverture : 
secretariat@paroisse-monthey.ch et au 024 471 22 31

Paroisses du Haut-Lac   www.paroisses-hautlac.ch

Père Patrice Gasser, curé, 076 320 18 63, patricegasser@yahoo.fr
Père Joseph Akuamoah Boateng, vicaire, 
joeakuboat@yahoo.co.uk, 078 234 35 35
Christophe Allet, ass. pastoral, 079 427 54 94 
christophe.allet@bluewin.ch

Secrétariat et accueil : mardi de 13h30 à 16h30,  
jeudi et vendredi de 9h30 à 11h30  
Av. de l’Eglise 5, 1896 Vouvry, 024 481 65 28, haut-lac@bluewin.ch 

Conseils de communauté : Vionnaz, Florianne Bertholet, 077 429 05 47 / 
Revereulaz, Olivier Oberson, 079 108 78 98 / Vouvry, Elfrieda Walder, 
079 745 42 68 / Bouveret, Stéphanie Gonzalez, 079 767 60 86

Conseils de gestion : Vionnaz, Jean-Luc Delseth, 079 621 10 46 / 
Revereulaz, Martine Guérin, 079 472 26 79 / Bouveret, Pierre Curdy, 
079 203 09 46 / Vouvry, Marc Mariaux, 079 469 08 50 

Réservation Maison de paroisse de Vionnaz : 
Jean-Luc Delseth, jl_delseth@hotmail.com

Paroisses Saint-Didier et Saint-André 
www.paroisses-collombey-muraz.ch

Abbé Jérôme Hauswirth, curé, Monastère des Bernardines, 
ch. du Monastère 6, 1868 Collombey, 
tél. 024 475 73 56 (laisser un message en cas de non-réponse), 
cure@paroisses-collombey-muraz.ch 
Abbé Valentin Roduit, vicaire, Monastère des Bernardines, 
ch. du Monastère 6, 1868 Collombey, tél. 079 855 44 39
Abbé Jean-Michel Moix, vicaire, ruelle de la Cure 1, 
1893 Muraz, tél. 079 305 02 70

Paroisse Saint-Didier, Collombey
Secrétariat et accueil : Lundi et jeudi de 14h à 17h au 024 471 24 14, 
secretariat-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de communauté : Mme Nadia Borsay, 079 410 87 42 
cocom-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de gestion : M. Pascal Berrut, tél. 024 471 77 44 
pres-collombey@paroisses-collombey-muraz.ch
Location des locaux : appeler aux heures d’ouverture du secrétariat
Responsable des bâtiments : M. Marc Lattion, tél. 079 621 18 50

Paroisse Saint-André, Muraz
Secrétariat et accueil : Mardi de 8h30 à 11h30 et de 14h à 17h  
au 024 472 71 80, secretariat-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de communauté : Mme Pierrette Vuille, 079 324 31 15 
cocom-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Conseil de gestion : M. Gilles Vuille, tél. 079 478 12 19 
pres-muraz@paroisses-collombey-muraz.ch
Pour contacter le webmaster du site des paroisses : 
admin@paroisses-collombey-muraz.ch

Venez, approchez-vous de l’Enfant-Jésus ! 
PRIÈRE PROPOSÉE PAR L’ABBÉ JEAN-MICHEL MOIX | PHOTO : SŒURS AUGUSTINES DE MALESTROIT

Prière traditionnelle chantée « Adeste fideles », pour ce temps de l’Avent 
qui nous prépare à Noël.

Venez, fidèles, joyeux et triomphants ; venez, venez à Bethléhem.
Voyez le Roi des anges qui est né. 

R/ Venez adorons, venez adorons, venez adorons le Seigneur.

Voilà qu’abandonnant leur troupeau, à la voix de l’ange, d’humbles 
bergers accourent à la crèche. Et nous, hâtons-nous d’un pas joyeux.

Nous verrons la splendeur éternelle du Père sous le voile de la chair : 
un Dieu enfant, enveloppé de langes.

Embrassons et baisons pieusement ce Dieu devenu pauvre qui gît sur la paille 
pour nous : qui n’aimerait celui qui nous aime ainsi.

Répondant des EMS Les Tilleuls, le Tertianum, Charmaie : 
Père Lucien Favre, auxiliaire, tél. 077 813 40 13

En 1922, Mère Yvonne-Aimée reçoit du Seigneur l’invitation à prier et à faire prier l’Enfant-Jésus 
avec l’invocation figurée sur cette image de l’Enfant-Jésus, image qu’elle a illustrée elle-même.
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Ces trois premières semaines du mois de 
décembre coïncident avec le temps de l’Avent 
qui nous prédispose à fêter Noël. 

Le terme « Avent » vient d’un mot latin qui 
signifie avènement, venue. Pendant près de 
4000 ans (selon la tradition biblique), les 
patriarches, les prophètes, ont soupiré après l’avènement du Sau-
veur promis ; enfin, et quelle joie ! le Sauveur tant attendu est venu. 
Il est né, quasi inconnu, par une froide nuit d’hiver, dans une 
grotte servant d’étable aux abords de la cité de David, Bethléem. 

Et comme si le ciel ne pouvait retenir sa joie, un ange se manifeste 
à des bergers se tenant dans la campagne environnante. Il leur 
annonce cette grande nouvelle. Ceux-ci s’empressent dès lors de 
partir à la recherche de cet enfant nouveau-né. Ils le découvrent, 
tout comme l’ange leur a indiqué, emmailloté, couché dans une 
mangeoire. 

Quel ravissement, quel émerveillement de contempler le Roi des 
rois, le Dieu tout-puissant et éternel qui s’est fait homme, et qui 
désormais se laisse approcher par des hommes pécheurs ! Et les 
bergers vont repartir tout joyeux.

2000 ans plus tard, l’Eglise nous invite à revivre liturgiquement 
et spirituellement cette démarche des bergers s’en allant à la 
recherche de l’Enfant-Jésus. Et en ce numéro de L’Essentiel, nous 
vous proposons spécialement de vivre l’esprit de l’Avent et de Noël 
chez vous, seul ou en famille. 

C’est chez nous, en notre maison, en notre âme, que Jésus désire 
naître, habiter, répandre ses bienfaits et ses bénédictions. 

C’est pour nous qu’il est venu, lui qu’on appelle aussi le « prince 
de la Paix ». Mais c’est plutôt la guerre qui prédomine en notre 
monde : pensons à l’Ukraine, pensons aussi à la Palestine où l’on 
assiste, horrifié, à un massacre de la population des habitants de 
Gaza.

Prions donc le Prince de la Paix, prions l’Enfant-Jésus, afin qu’il 
nous fasse à nouveau le don de la paix, entre nous les hommes, et 
entre nous et Dieu !

Du changement dans les abonnements
Les abonnements et leur facturation sont gérés 
par Saint-Augustin.
Pour les dons, les données suivantes sont toujours d’actualité :
CCP Monthey : 19-1625-3
IBAN Collombey : CH37 8080 8006 3840 2029 4
IBAN Muraz : CH11 8080 8004 2110 8874 5
IBAN Vionnaz : CH39 8080 8004 4538 4024 7
IBAN Vouvry : CH34 0900 0000 1900 9024 0
IBAN Port-Valais : CH10 0900 0000 1900 1142 3 

Pour s’abonner, s’adresser au secrétariat paroissial de Monthey, 
auprès de Nadine Paciotti, par téléphone au 024 471 22 31 
ou par courriel : secretariat@paroisse-monthey.ch

PAR L’ABBÉ JEAN-MICHEL MOIX 
PHOTO : ABBÉ VALENTIN RODUIT 

Venons  
à l’Enfant-Jésus !
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Monthey

Comment s’est déroulé ce week-end de formation ?
Timéo Rime : Extrêmement bien il y a eu une très bonne 
ambiance, des bons plats, des activités théoriques et ludiques et 
des moments de partage. 
Mathilde Buisson : Nous avons aussi prié le soir pendant la 
marche de Saint-Maurice à Vérolliez et le dimanche à midi avec 
les chanoines de l’abbaye, c’est trop bien ce week-end !

Qu’avez-vous découvert ?
Rosanna Micale : J’ai découvert plein de personnes très gentilles 
qui sont JB comme nous dans d’autres paroisses du Valais. J’ai 
aussi approfondi mes savoirs : garder le calme, gérer un petit 
groupe ou planifier une activité.
M. B. : Nous avons expérimenté différents jeux de présentation et 
appris à communiquer avec des plus petits.

Qu’est-ce qui est important quand on est un JB ?
Rafaela Pinto Martins : Beaucoup de patience ! Car parfois cela 
peut être difficile de gérer un groupe d’enfants avec différents 
caractères.
T. R. : Avoir de la bonne humeur et avoir la foi.
M. B. : Avoir confiance en toi et faire au mieux ce qu’on te 
demande. Si tu as envie de devenir un jeune bénévole, il ne faut 
pas écouter les gens qui sont autour de toi et qui te découragent, il 
faut croire en ce que tu veux.

Jeunes bénévoles : des adolescents
qui s’engagent en Eglise
Agés de 13 et 14 ans, Mathilde Buisson, 
Rosanna Micale, Rafaëla Pinto Martins et 
Timeo Rime se sont lancés dans la formation 
des Jeunes Bénévoles (JB, à prononcer  
à l’anglaise JiBi) organisée chaque automne 
par le Service Diocésain de la Jeunesse.  
De retour de ce week-end, ils répondent  
à nos questions.
PROPOS RECUEILLIS PAR SANDRINE MAYORAZ
PHOTOS : SANDRINE MAYORAZ, GÉRARD PUIPPE

Vous êtes déjà engagés en paroisse. A votre âge, pourquoi avoir 
choisi cet engagement ?
R. M. : Je fais partie d’un groupe MADEP et j’aide pour la caté-
chèse pendant la messe avec Lucie et François-Xavier. Cela me 
fait plaisir de voir des enfants plus jeunes que moi évoluer et leur 
apprendre de nouvelles choses. J’ai choisi cet engagement pour me 
rapprocher de Dieu et aider les autres. 
R. P. M. : A la catéchèse, on apprend aux enfants de 3H et 4H à 
faire le signe de croix, la prière du Notre Père. Je prie avec eux, 
je leur montre les gestes et les corrige si besoin. Mon métier de 
rêve c’est assistante socio-éducative avec des enfants. Je me dis que 
cette formation pourrait aussi m’aider pour plus tard.

Une autre chose à ajouter ?
T. R. : Merci beaucoup pour ce week-end, il était parfait et j’aime 
énormément l’ambiance générale de ces événements.

Rafaela, Timeo, Rosanna et Mathilde se réjouissent de leur engagement.

Exercice pratique de collaboration pour établir les règles de vie. Les JB expérimentent un jeu sur la cohésion de groupe.
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Muraz

Simone Genolet

Originaire de Lyon, en France voisine, Simone poursuit une formation dans la confection de la fourrure. En 
1963 elle se marie avec René Genolet. Ils habitent tout d’abord à Monthey puis ils viennent s’établir à Muraz
en 1974. 
Dans son quartier de la ville de Lyon, Simone connaissait le « Prado », institution fondée à 
l’origine par le Père Chevrier pour l’éducation des enfants pauvres et en danger. Et Simone 
s’inspirera toute sa vie de l’esprit du « Prado » pour s’engager au service de la société et de 
l’Eglise. Elle intègre ainsi les Samaritains pendant de longues années. Déjà à l’église de 
Monthey, puis ensuite sur Muraz, Simone est une fidèle lectrice aux messes dominicales. 
Avec l’appui du curé Etienne Margelisch, elle intègre l’équipe des auxiliaires de l’Eucharis-
tie : portant fidèlement la communion, chaque vendredi, aux villageois de Muraz ou d’Il-
larsaz, puis également chaque mardi aux patients de l’hôpital de Monthey, et ensuite en-
core aux résidents de La Charmaie. A l’époque du curé André Dubuis, elle participe aux 
réunions de l’ACO (Action Catholique Ouvrière), faisant la connaissance au passage de 
l’abbé Gabriel Carron, à qui elle rendra visite plus tard en Argentine, à Santa Fe. 
Sur le plan plus personnel, Simone se dévoue auprès de sa fille Fabienne, qui souffre d’un 
lourd handicap. Elle-même est éprouvée à présent par des soucis de santé.
Merci Simone pour toutes ces années au service de la Paroisse de Muraz, notamment comme auxiliaire de 
l’Eucharistie, comme lectrice, ou encore comme membre de la Chorale !

Deux nouveaux chevaliers  
de Saint-André
Lors de la messe de la patronale de la Saint-André, le dimanche  
26 novembre, deux paroissiens ont été élevés au rang de « chevaliers 
de Saint-André » en raison de leur engagement au service de la 
communauté paroissiale de Muraz. Il s’agit de Simone Genolet et 
Bernard Fournier. Petite présentation.

TEXTE ET PHOTOS PAR JEAN-MICHEL MOIX Drapeau de Saint-André.

Bernard Fournier

Natif de Monthey, Bernard Fournier est venu s’établir à Collombey-le-Grand, avec sa 
femme Monique. Outre son emploi principal à la Ciba, puis à Syngenta comme laboran-
tin, Bernard est devenu un passionné de la photo. On lui doit en particulier les tableaux 
du chemin de croix de Rovra (reproduits à partir du chemin de croix de l’église de Muraz). 
On lui doit aussi les tableaux du chemin de croix de l’église de Collombey (reproduits à 
partir des vitraux de l’église de Bex). La paroisse lui est en outre reconnaissante pour les 
photos lors de la dernière restauration de l’église de Muraz ainsi que lors des pèlerinages 
à Rome ou en Bretagne.
Son engouement pour la photo remonte à sa jeunesse, lorsqu’il s’est intéressé au do-
maine de l’astronomie. S’étant fabriqué un télescope, il s’est mis à la photo en prenant 
des prises de vue de la lune, des planètes… puis il a collaboré avec des photographes de 
Monthey. Il a connu l’époque du développement des photos en chambre noir, avec « l’ar-
gentique ». Par la suite, avec l’évolution technologique, il est venu au numérique, et tra-
vaille aujourd’hui avec des programmes informatiques tels que « Photoshop ». Il est ainsi 
capable de restaurer une photo à partir d’une photo dégradée ou déchirée. Il peut aussi tirer un poster à 
partir d’une simple carte postale. 
Merci Bernard d’immortaliser ainsi des moments forts de la vie de nos paroisses de Muraz et de Collombey !



VIE DES PAROISSES

6 SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

Secteur Monthey

Le 8 décembre, l’Eglise fête l’Immaculée 
Conception. Pour la paroisse de Mon-
they, c’est la Patronale et selon la tradition 
locale, en ce jour de Solennité, on invite 
un prédicateur, souvent un chanoine de 
l’abbaye de Saint-Maurice. Cette année, 
c’est un jeune prêtre, le chanoine Simone 
Previte qui nous prêchera sur ce thème 

qui nous tient à cœur, Marie dans son 
Immaculée Conception. D’origine ita-
lienne par ses deux parents, il est né à 
Monthey et a vécu à Massongex et à Epi-
nassey avant de rejoindre l’Abbaye. Après 
avoir prononcé ses vœux perpétuels, il a 
été ordonné diacre, le 8 décembre 2022 
et prêtre le 10 juin 2023. 

Messe prêchée par le chanoine 
Simone Previte

Le chanoine Simone Previte.

Patronale à Monthey

IMAGE DE L’ÉVANGILE : J.-F. KIEFFER

Crèche vivante avec les enfants (3H-8H) 24 décembre à 17h (Monthey, Collombey, Illarsaz)

Répétitions à Monthey : mercredi 20 décembre de 13h30 à 15h30 et samedi 23 décembre de 9h30 à 11h.
Infos et inscription : Francois-Xavier au 079 567 05 55.
Répétitions à Collombey : vendredi 15 décembre de 16h15 à 17h45 et dimanche 24 décembre à 15h. 
Répétitions à Illarsaz : vendredi 15 décembre de 16h30 à 18h et dimanche 24 décembre à 15h. 
Infos et inscriptions : Antonella Cimino au 024 471 24 14 ou Nadia Borsay au 079 410 87 42.

Fenêtres de l’Avent 2023 à Collombey,  
Collombey-le-Grand et les Neyres

IMAGES : DR

Les Fenêtres de l’Avent, ce sont : 
➤ un calendrier de l’Avent 
	 qui nous emmène à Noël ;
➤ des fenêtres décorées 

et illuminées ;
➤ un moment convivial, chaleureux, avec les amis 
	 et les voisins ;
➤ du thé, vin chaud accompagnés de gâteaux 
	 et gourmandises ;

Renseignements et inscriptions : secrétariat
de la paroisse de Collombey, lundi et jeudi 
de 14h à 16h30, 024 471 24 14.

Des Cœurs pour l’hôpital de Bethléem
Chaque année, à l’approche de Noël, nous tournons notre 
regard vers Bethléem pour nous préparer à accueillir le 
Prince de la Paix dont le monde, spécialement le Proche-
Orient, a tant besoin actuellement. A votre prière pour la 
Paix nous vous proposons de joindre un geste concret en 
faisant bon accueil à la vente de Cœurs en chocolat de 
l’Action de l’Avent en faveur de l’Hôpital des Enfants de 
Bethléem.
La vente des cœurs aura lieu après les Messes : 
➤ à Collombey et Muraz les 8, 9 et 10 décembre ; 
➤ et à Monthey les 9 et 10 décembre.

Merci de tout cœur pour votre soutien pour cet hôpital qui 
a été fondé il y a 70 ans par le Père Ernst Schnydrig, prêtre 
haut-valaisan.

9e Nuit Valaisanne des Images, Muraz, le samedi 2 et dimanche 3 décembre de 17h à 21h

Avec l’illumination de bâtisses remarquables, avec la participation de diverses chorales, avec la fanfare « La Villageoise », 
avec une visite guidée du sous-sol de l’église de Muraz, avec la projection de courts métrages, avec une balade en petit 
train…

PAR SANDRINE MAYORAZ | PHOTO : F.-X. MAYORAZ

Messes « Rorate » à 6h30 (suivies d’un petit-déjeuner)

Durant le temps de l’Avent, messes « Rorate » au Monastère de Collombey : les jeudis 7 décembre, 14 décembre 
et 21 décembre.
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Secteur Monthey

Rome 2023
Nous étions quelque 130 pèlerins, issus principale-
ment des paroisses de Monthey, Choëx, Collombey 
et Muraz, à nous être rendus à Rome en pèlerinage 
du 23 au 27 octobre. 

PAR JEAN-MICHEL MOIX | PHOTOS : JEAN-MICHEL MOIX, BASTIEN CLERC

Ensemble des pèlerins en l’Eglise Sant’Andrea della Valle.

Visite guidée des Forums impériaux.

Audience donnée par le Pape, le mercredi matin,  
sur la place Saint-Pierre.

Aux abords du Colisée.

Inscription en latin sur la façade 
de la basilique du Latran, 
cathédrale du Pape : « Mère  
et Tête de toutes les églises. » 

Voici quelques impressions glanées au retour de ce pèlerinage : 

« Merci pour ce pèlerinage. J’ai pu voir plein de basiliques et d’églises 
magnifiques. J’ai également apprécié les explications des guides. » 

« Merci d’avoir pu voir le Pape. »

D’une fille de 13 ans : « J’ai eu du plaisir à venir à Rome avec vous, je me 
suis faite de bonnes amies. Je suis allée à Rome, seule, avec ma grand- 
maman et je suis rentrée avec cinq, six amies. Du coup je remercie Dieu 
et j’ai aimé aller voir le Pape et aussi faire du shopping. »

« Merci d’avoir pu visiter et prier sur les tombeaux et reliques de saint 
Pierre, saint Barthélemy, saint Clément, sainte Cécile, sainte Agnès, saint 
Louis de Gonzague ou encore saint Jean Berchmans. »

La Pietà : célèbre statue  
de Michel-Ange en la basilique 
Saint-Pierre.

Sur la tombe  
de sainte Cécile, 
patronne  
des musiciens 
et choristes.
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Noël : le sapin, la couronne, 
quatre bougies et les cadeaux !
Des traditions de Noël qui bercent nos enfances et nos enfants. D’où viennent-elles ? On s’in-
terroge sur les origines de nos traditions et sur ce qu’elles nous disent autour de cette fête…

Intersecteurs

Contrairement aux idées reçues ces symboles ne sont ni bibliques, ni inventés par les chrétiens. Ils sont liés aux fêtes religieuses païennes 
du solstice d’hiver ! Mais les chrétiens leur ont donné une signification nouvelle pour honorer Jésus.

PAR SANDRINE MAYORAZ
ILLUSTRATIONS : DR

La couronne 

Au cœur de l’hiver, voyant les jours diminuer, nos ancêtres craignent que le soleil disparaisse pour 
toujours. Alors ils ornent leur porte d’une couronne pour évoquer le soleil et appeler son retour. 
Le cercle est aussi un symbole très ancien de la vie éternelle et rappelle le cycle des saisons. 
Pour les chrétiens, cette couronne va signifier que c’est Jésus la lumière véritable qui éclaire nos 
vies et que Jésus va revenir. L’Avent n’est donc pas seulement l’attente avant Noël, mais aussi 
l’attente du Retour glorieux du Christ.

Les quatre bougies de l’Avent

Quand la couronne n’est pas suspendue à la porte, mais posée sur une table, 
on lui ajoute quatre bougies. 
Quatre comme les quatre semaines qui nous séparent de Noël. Elles sont allu-
mées chaque dimanche. Elles évoquent aussi les quatre grandes étapes de 
l’Alliance de Dieu qui ont précédé la venue de Jésus.
1.	 Le pardon accordé à Adam et Eve ;
2.	 La foi d’Abraham et des patriarches croyant en la Terre promise ;
3.	 La joie de David en alliance avec Dieu ;
4.	 L’enseignement des prophètes annonçant un règne de justice et de paix.

Les cadeaux !

Enfin, incontournables et parfois controversés : les cadeaux. 
Dans la Rome antique, offrir des cadeaux aux enfants était un geste sacré qui rap-
pelait que les dieux eux-mêmes avaient reçu des cadeaux dans leur enfance. 
Cette tradition était profonde et spirituelle. Au Moyen Age, l’Eglise légitime cette 
pratique en évoquant les présents apportés par les Mages. Attribués plus tard 
à saint Nicolas, évêque de Myre, les cadeaux sont distribués en fin d’année : le 
6 décembre, à Noël ou à l’Epiphanie selon les pays.
Les cadeaux font partie de Noël aujourd’hui. Sources de joie et de partage, ils 
égayent cette nuit particulière où l’humanité a reçu le plus précieux des cadeaux : 
la naissance de son Sauveur.

Le Sapin

Notre sapin, rendu célèbre par sa chanson est souvent un épicéa ! Dans l’Antiquité, l’épicéa était le sym-
bole de l’enfantement. Vert au milieu d’une nature froide et morte, ce conifère manifeste la vie et l’espé-
rance. Ainsi, notre beau sapin est repris par les chrétiens comme l’arbre de Noël, symbole de l’enfante-
ment de Jésus. 
A l’origine, on y suspendait des pommes. En 1858, à la suite d’un hiver rigoureux qui a affecté les récoltes, 
un artisan verrier a eu l’idée de créer la boule de Noël telle que nous la connaissons aujourd’hui.
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Intersecteurs

Si tu avais pu vivre Noël…
Si tu avais pu assister à la naissance de Jésus, il y a près 
de 2000 ans, dans quel personnage de la crèche aurais-tu 
aimé la vivre ? Telle est la question que nous avons posée 
autour de nous, sous la forme d’un micro-trottoir. 
En voici quelques florilèges. 

TEXTES ET TÉMOIGNAGES PROPOSÉS
PAR SANDRINE MAYORAZ, STÉPHANIE REUMONT, 
NICOLETTE MICHELI | DESSIN : DR

« J’aimerais être Gaspard, 
un mage.

 Parce qu’il apporte un cadeau ! 
Et aussi parce qu’il a de beaux habits. 

Ceux qui ont des habits troués et sales, 
ils sont sûrement pauvres, 

mais lui il a l’air d’être riche. 
Et il partage ses richesses. 

Il offre un beau cadeau à Jésus. » 
Jonah, 7 ans

« Les trois rois mages. 
Parce que ce sont les premiers 
qui ont compris que Jésus était 

important et ils se sont dit 
"on va lui offrir des cadeaux". » 

Léana, 15 ans

Réponse en famille : 
Le papa : 

« Jésus, pour être le Dieu. »
Naomi, 8,5 ans : 

« Marie parce que c’est la seule fille. »
Loane, 4,5 ans : 

« Un ange pour voler dans le ciel. »
La maman : 

« Un ange pour veiller sur les autres. »

« Je choisirais Marie. 
Je me sens proche de cette 
femme discrète, qui donne 

sa confiance à Dieu en toute humilité. 
Femme qui s’inquiète, a peur, mais est 

tellement courageuse au pied de la croix. 
Elle nous donne force et espoir 

dans notre vie de tous les jours. » 
Astrid, secrétaire 

des paroisses du Haut-Lac

« C’est le mouton. 
Car c’est un souvenir d’enfance. 
On avait le droit de jouer avec 

la crèche et on avait plein de moutons. 
Chaque année on voulait agrandir le troupeau

et mon frère rajoutait aussi des vaches pour faire 
un peu plus valaisan. 

Je me dis que ces moutons sont là "par hasard". 
Ce n’est pas pour eux que Jésus est venu. A leur insu, 

ils ont vécu un événement incroyable. 
Et voilà, je me dis qu’à notre insu, on vit aussi 

des événements qu’on ne sait que par après 
qu’ils ont changé notre vie. » 

Sandrine, 34 ans

« Moi, j’aimerais être l’âne 
car il est toujours prêt à rendre 
service. Il a déjà porté Marie,

 fatiguée avant la naissance de Jésus, 
il suivra la Sainte Famille exilée 

en Egypte et il portera 
Jésus triomphant à Jérusalem. »

Un grand-père

« Moi j’aimerais être 
l’un des bergers parce que 
ce sont les premiers qui ont 

été avertis par les anges 
de la naissance de Jésus 

et sont accourus voir l’Enfant 
dans la crèche. » 

Une maman

« Je suis un peu 
prétentieuse… Marie. Elle a été 

choisie par Dieu pour porter son Fils. 
C’est un honneur. J’aime beaucoup les bébés 

et je trouve que Marie c’est une maman à laquelle
 je peux m’identifier dans beaucoup de situations : 

elle a souffert, elle a eu aussi beaucoup de joies 
et elle a eu cette mission assez incroyable. 

Et surtout, elle a cru. C’est magnifique. 
Elle a vraiment fait confiance et on peut 

la prendre en exemple. » 
Mary-Lou, 60 ans
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Histoire véritable d’un petit sapin de Noël

Il y avait une fois, il n’y a pas bien longtemps, dans une jolie forêt, 
entre deux villages assez éloignés1, un petit sapin, bien planté et 
qui commençait à s’épanouir harmonieusement entre ses parents, 
petits frères et petites sœurs, oncles et tantes. Il avait peut-être 
une dizaine de printemps. Tout petit déjà, pas plus haut qu’une 
pomme de pin, il se mesurait avec les perce-neige, les violettes, 
les primevères et anémones, qui se disputaient une place dans la 
mousse pour être au frais et un peu au soleil.

En été, qu’il faisait bon sous l’ombrage des grands sapins ! Le tor-
rent qui passait tout près, tantôt grondant, tantôt chantant, lui 
envoyait un peu de rosée à la fin des chaudes journées. L’automne, 
les bolets, agarics, mousserons, et d’autres petits champignons, 
mignons dans leurs costumes vert de gris, répandaient dans tout 
leur voisinage un léger parfum d’anis. Mais l’hiver arrivait trop 
vite pour le petit sapin qui, même blotti à l’abri, au pied de sa mère, 
avait de la neige jusqu’au cou – quelques heures de bourrasques 
encore et il était complètement enseveli. 

Le départ
Sa jeunesse se passa ainsi et chaque année avait agrandi sa taille 
de quelques centimètres. Mais il ne savait pas, l’automne venu, 

qu’il ne verrait plus refleurir les perce-neige en se réveillant après 
son long sommeil hivernal. Voilà qu’un matin d’une journée bru-
meuse de décembre, il aperçut à travers le brouillard un homme 
avec son petit garçon ; ils avaient l’air de chercher quelque chose. 
Il se frotta les yeux pour mieux y voir car ça ne pouvait pas être 
des promeneurs, ni des chasseurs. 

Tout à coup le petit garçon cria en l’apercevant : « Papa, papa, 
regarde ici, en voilà un joli, pas trop grand, bien régulier ! » Et 
le papa jugea lui aussi qu’il ferait un gentil arbre de Noël qui, en 
apportant dans ses branches le parfum de la forêt, procurerait un 
immense plaisir à sa sœur, perdue là-bas, au fond du Maroc. Alors, 
s’armant de son couteau, il trancha le pied du pauvre petit sapin. 
L’homme mit le sapin sous sa veste et revint à la maison comme 
en cachette, par les raccourcis (car il est défendu de couper les 
petits sapins). 

Le petit sapin, tout transi, fut heureux de se trouver dans la tié-
deur du logis. Tout de suite on lui fit au pied un bon pansement 
humide, avec de la mousse, du papier mouillé, un bout de nappe 
en plastique pour que l’eau reste plus longtemps – cela lui fit grand 
bien et le soulagea de sa blessure. Il fut ficelé et enveloppé lui aussi 
dans du papier fort, comme un saucisson. 

Le voyage
Il prit le chemin du bureau de poste. Il se demandait où on pou-
vait bien l’emmener ! Pendant qu’on l’emballait, il avait entendu 
un nom étrange, en même temps qu’on griffonnait sur son dos. 
Mais pour lui c’était le mystère, c’était la nuit. On le jeta parmi des 
paquets, le sac du courrier, dans le fourgon de l’autobus ; il com-
mençait à s’endormir, bercé au fond de l’auto, quand on l’attrapa 
pour le lancer dans un wagon de chemin de fer. Un jour il passa à 
un guichet avec tous ses compagnons de captivité et fut embarqué 
sur un grand bateau. Il fit la traversée de la Méditerranée sans être 
malade et pourtant c’était son premier voyage. Le troisième jour le 
bateau s’arrêta, des hommes parlaient un langage rude qu’il n’avait 
jamais entendu. Il n’y voyait plus depuis un mois, il ne savait plus 
ce qu’il devenait ! Une dernière course en auto et il arriva enfin à 
destination après 34 jours de voyage.

La Crèche
Vite on le déballa avec l’angoisse de le trouver mort, mais, ô sur-
prise, son pansement humide lui avait permis de vivre tout son 
long voyage sans mourir de soif. On lui servit une grande boîte 
d’eau, pas bien bonne pour une réception, mais il en but à longs 
traits, il étira ses membres, bien plus engourdis qu’au printemps.

TEXTE ABRÉGÉ, PROPOSÉ PAR YASMINA POT AVEC L’AIMABLE AUTORISATION DE LA FAMILLE DE SŒUR SAINTE-MARGUERITE
PHOTOS : UNSPLASH.COM

Découvrons une composition de Thérèse Planchamp, originaire de Vouvry, en religion sœur 
Sainte-Marguerite, des Franciscaines de Sainte Marie des Anges, née en 1902. Elle vécut dans 
un couvent à Agadir, au Maroc.

1	 La forêt de l’Avançon, les deux villages sont Vouvry et Vionnaz.

Vouvry� Vouvry
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Il fut salué avec joie dans le petit couvent car toute la communauté 
le croyait mort. Il revit, près de lui, la mousse, les petites fougères, 
le lierre, aussi frais que le jour où ils avaient disparu à ses yeux. 
Le petit sapin, bien rafraîchi, était tout heureux de revoir le soleil, 
mais déjà chaud comme en été, pourtant il n’avait pas encore vu 
ni perce-neige ni primevères et il y avait d’autres fleurs, d’autres 
arbres et des espèces de sapins minces et longs comme des peu-
pliers. Alors il se rappela qu’on avait parlé du Maroc et que c’était 
dans ce lointain pays qu’il était en ce moment. 

Après s’être rempli de nouveau les poumons d’air frais de la nuit, 
on le porta à la chapelle du couvent où la Crèche l’attendait depuis 
Noël et c’était le 11 janvier. On lui mit, sur sa tête, la belle étoile 
des Rois Mages. Tout heureux et tout fier, il étendit ses branches 
au-dessus de la grotte où se trouvait le Petit Jésus sur les genoux 
de sa Maman. A côté, Bethléem, semblable à un douar marocain, 
veillait au pied de la montagne. Sur le chemin, dans la nuit, seuls 
un dromadaire avec son cavalier, sortant silencieusement des rem-
parts, allaient à leur tour adorer l’Enfant-Dieu.

Que c’était étrange tout cela. Et les prières et les chants, il assistait 
tout recueilli, tel un ange, à la messe tous les matins et le soir. Tout 
ému, il écoutait les cantiques de la Bénédiction, c’était nouveau ; 
c’était aussi beau que le chant des sapins dans le vent et les mélo-
dies des oiseaux de la forêt.

Qu’il était content d’avoir les honneurs de la Crèche ! Mais le 
pauvre petit sapin sans en avoir l’air, malgré que son pied était 
dans l’eau jusqu’à la cheville, le petit exilé se mourait lentement 
de soif à son tour. On s’en aperçut le matin qu’il fallut enlever la 
Crèche. Toutes les aiguilles du gentil petit sapin s’éparpillèrent 
autour de lui, avec un bruit léger… mais triste.

Le joli petit sapin de Noël, venu de sa lointaine forêt, avait rendu, 
doucement, son innocente petite âme, heureux d’avoir pendant 
quelques jours, abrité le Petit Jésus et sa jeune Maman dans un 
petit couvent d’Agadir (janvier 1957).

Saint NicolasSaint Nicolas

Aide saint Nicolas à retrouver les trois petits enfants.Aide saint Nicolas à retrouver les trois petits enfants.

Né au IVe siècle en Turquie, saint Nicolas est devenu évêque de Myre. Il a été emprisonné et tué au temps des persécutions 
romaines. Il est fêté le 6 décembre.

Une légende raconte que saint Nicolas a ramené à la vie et libéré trois petits enfants qu’un aubergiste avait tués et mis au 
saloir pour en faire de la viande à manger. Voilà pourquoi saint Nicolas est devenu le patron de tous les enfants.

Son personnage a certainement servi de modèle pour le « Père Noël ».
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Intersecteurs

La naissance de Jésus passa en son temps inaperçue pour beau-
coup de ses contemporains. Des privilégiés eurent cependant le 
bonheur d’en recevoir l’annonce. Intéressons-nous à ce que nous 
en disent les évangiles : on peut y découvrir diverses annonces, à 
Marie, à Joseph, aux bergers, aux rois mages. Un dessin à colorier 
illustre chacune de ces annonces.

L’Annonce de la venue du Sauveur

4. L’ANNONCE AUX ROIS MAGES
« Où est le roi de juifs qui vient de naître ? Nous avons vu 
se lever son étoile et nous sommes venus nous proster-
ner devant lui. … et voilà que l’étoile qu’ils avaient vue se 
lever les précédait ; elle vint s’arrêter au-dessus du lieu 
où se trouvait l’enfant. … En entrant dans la maison, ils 
virent l’enfant avec Marie sa mère ; et, tombant à genoux, 
ils se prosternèrent devant lui. » (Matthieu 2, 2-11)

TEXTE ET DESSINS PROPOSÉS PAR JEAN-MICHEL MOIX

1. L’ANNONCE À MARIE
« Je te salue Marie, comblée de grâces, le Seigneur est 
avec toi… Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; 
tu lui donneras le nom de Jésus. » (Luc 1, 28.31)

2. L’ANNONCE À JOSEPH 
« … l’ange du Seigneur lui apparut en songe et lui dit : 
Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre chez toi, 
Marie, ton épouse : l’enfant qui est engendré en elle vient 
de l’Esprit-Saint : elle mettra au monde un fils auquel tu 
donneras le nom de Jésus. » (Matthieu 1, 20-21)

3. L’ANNONCE AUX BERGERS
« … l’ange leur dit : ne craignez pas, car voici que je viens 
vous annoncer une bonne nouvelle… aujourd’hui vous 
est né un Sauveur, dans la ville de David. Il est le Messie, 
le Seigneur. … vous trouverez un nouveau-né emmailloté 
et couché dans une mangeoire. » (Luc 2, 10-12)
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Une retraite intergénérationnelle 
pour le Haut-Lac

13

Haut-Lac

Une semaine avant, on hésitait à prendre bottes de neige ou bottes de pluie mais la magie 
du lieu a opéré et un sublime paysage hivernal nous a accueillis dès vendredi soir ! Klaus 
Sarbach, un des chanoines de la maison nous a également accueillis avec beaucoup de joie 
et de jolies histoires pleines d’humour, de sagesse et de bienveillance !

Le thème de la retraite était « la prière » sous toutes ses coutures ! L’idée étant de faire 
découvrir ou redécouvrir quelques manières différentes de prier.

Le week-end a été rythmé par plusieurs activités tantôt pour les jeunes, tantôt pour 
les ados et pour les adultes mais aussi par des temps d’échanges privilégiés entre les 
familles. Une aération dans la neige pour tous était également au programme ainsi que 
des moments de détente, de jeux et de prière personnelle. 
 
Voici quelques témoignages de participants de tous âges et de tous horizons :

Du 3 au 5 novembre 2023 a eu lieu la traditionnelle retraite 
de notre secteur (du Haut-Lac) à l’hospice du Simplon !
PAR VIRGINIE MARET | PHOTOS : GUILLAUME MARET, CHRISTOPHE ALLET

« Ta Parole est une lampe devant mes pas, elle éclaire mon sentier… Pour moi, c’est 
comme une prière qui touche mon cœur. » � Rosalba, Vouvry

Merci à toutes et à tous pour vos beaux témoignages, et rendez-vous l’année prochaine 
du 8 au 10 novembre 2024 !

Aperçu des participants/retraitants  
en la chapelle de l’hospice.

Moment de réflexion et de partage.

La montagne sous son premier manteau neigeux 
de la saison.

Nos prières, symbolisées par des lumignons 
allumés, et présentées à Dieu devant l’autel.

« La joie de vivre en communauté et en communion » � Sabrina, Vionnaz. 

« La bienveillance et la gentillesse des personnes présentes ainsi que la rencontre de per-
sonnes exceptionnelles mais aussi de la découverte intense de la prière à la manière de 
Taizé m’ont beaucoup touchée. » � Fanny, Vouvry

« C’est agréable de se laisser porter par le beau programme préparé par l’équipe d’ani-
mation et de pouvoir échanger avec les participants. J’apprécie l’hospitalité et les paroles 
des chanoines. » � Sébastien, Miex.

« Ma prière préférée : Le Notre Père, la prière que je récite depuis toute petite. Les mots 
me parlent et je me sens concernée. » � Nélia, Vionnaz.

« Les chants et la charte m’ont permis de passer un beau weekend et j’ai beaucoup appré-
cié la neige ! »�  Julie, Bouveret

« Agréable redécouverte de la prière à travers les chants, mais aussi lors des moments 
d’échange qui se sont avérés très émotionnels. » � Alexandra, Vouvry

« Ma prière préférée : la vie n’est qu’un instant, une heure passagère. La vie n’est qu’un 
seul jour qui m’échappe et qui fuit. Tu sais, Ô mon Dieu, pour T’aimer sur la terre, je 
n’ai… qu’aujourd’hui […]. » � Lyne, Vionnaz



VIE DES PAROISSES

SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC14

Le Bouveret� Le Bouveret

Un orphelinat ukrainien au bord du lac

PAR NICOLETTE MICHELI 
PHOTOS : DR

Evoquer Marioupol, c’est entrer dans la 
première ville martyre de l’Ukraine. Cette 
ville a fait preuve d’un héroïsme remar-
quable qui lui a valu des milliers de morts. 
Pour fuir la guerre, un orphelinat d’une 
centaine d’enfants a pu trouver refuge en 
Suisse avec sa directrice et tout le person-
nel d’encadrement.

Dès son arrivée, le groupe a dû être partagé 
pour des raisons de places disponibles. 
Certaines fratries également. Les petits 
ont été accueillis à Pompaples dans le 
canton de Vaud et les grands à l’Ecole 
des Missions, à Saint-Gingolph. Les Pères 
Spiritains ont mis à disposition de l’Etat 
du Valais, sous contrat, le bâtiment de 
leur ancien collège. Les locaux ont été 
réaménagés et équipés pour recevoir 
dignement adultes et enfants. C’est le 
service de l’Action Sociale, par le biais de 
l’Office de l’Asile et de son Chef de Service, 
M. Jérôme Favez, qui gère cette installa-
tion.

On peine à imaginer les drames qu’ont 
vécus ces enfants. Traumatisés par la 
guerre, privés de l’affection de leurs 
parents, déracinés de leur pays, les voilà 
accueillis chez nous, installés dans l’in-
connu et pour certains, séparés de leurs 
frères et sœurs. Malgré tout, l’école doit 
reprendre. Il faut apprendre l’ukrainien 
d’abord, alors qu’ils parlent le russe, conti-
nuer leur parcours scolaire et se familiari-
ser aussi avec le français. Heureusement, 
les enseignantes de français, qui inter-
viennent  en matinée, ont  bénéficié de 
traductrices et d’aides à la vie scolaire. 
Elles ont dû sans cesse s’adapter durant 
l’année. Les enfants ont travaillé le mieux 
possible et ont progressé. Certains ont pu 
rejoindre les CO de la région, d’autres ont 
été intégrés dans des classes primaires de 
Saint-Gingolph. Certains, en fin de scola-
rité, continuent dans des classes d’accueil 
et d’intégration (SCAI) adaptées à leurs 
besoins. Ces départs ont allégé les groupes 
et ont permis, dès l’automne, un enseigne-
ment plus personnalisé.

Voilà quelques mois déjà, la Croix-Rouge 
a offert une belle surprise à ces enfants. 
Elle les a réunis pour une journée récréa-
tive. Quelle joie de retrouver soit leur frère, 
leur sœur ou leurs anciens camarades ! 
Quel bonheur de partager jeux et souve-
nirs !

Aux dernières nouvelles, les enfants pro-
gressent à grande vitesse, grâce aussi à tout 
ce qui leur a été proposé pour faciliter les 
échanges. Certains ont intégré des équipes 
de foot ou le Ski-Club. Quelques-uns ont 

profité d’un séjour en colonie de vacances 
ou d’activités au Passeport Vacances. Enfin 
les structures de loisirs telles que le Swiss 
Vapeur Parc ou l’Aquaparc font la joie des 
petits et des grands. 

Chaque jour, tous pensent à leur pays et 
entretiennent l’espoir de retrouver au plus 
vite leur terre natale. On le leur souhaite 
vivement. A l’approche des Fêtes, nous 
avons une pensée pour eux qui, pour la 
deuxième année, passeront Noël loin de 
leur famille et de leur pays.

Rencontre avec deux enseignantes retraitées appelées à donner des cours de français aux  
enfants ukrainiens à l’Ecole des Missions.

Tout l’espoir d’un enfant (dessin d’enfant).



VIE DES PAROISSES

Le Bouveret� Le Bouveret

	 15SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

Témoignage d’Angeline Borgeaud
Toujours passionnée par l’enseignement, j’accepte avec plaisir de travailler 
deux matinées par semaine.

Très vite, je découvre qu’il s’agit d’enseignement « spécialisé ».

Les enfants sont traumatisés, angoissés, perturbés par leur vécu, 
par les déménagements et par la situation de leur pays.

Ils ne sont pas motivés pour apprendre notre langue, car ils rêvent 
de retourner vite chez eux…

Je dois m’adapter, créer, imaginer, être patiente et surtout leur apporter 
mon affection.

Les entendre chanter en français est pour moi un grand bonheur.

Nous jouons au BINGO pour assurer les répétitions.

Vraiment, je me régale, quand j’entends cet élève farceur qui me dit : 
« Qu’est-ce qu’il y a Madame Angeline ? Vous cherchez la bagarre ? »

Au bilan, les enfants parlent un peu… mais ils comprennent beaucoup… 

Un enfant est toujours porteur d’espoir !

Angeline Borgeaud.

Témoignage de Françoise 
Surprise de recevoir un appel du DIP, en juillet 2022, me demandant de donner 
des cours de français à des enfants ukrainiens installés à l’Ecole des Missions. 
J’ai dit « oui » car le sort de ces enfants m’avait fortement interpellée. 

Les premiers mois furent difficiles : langue et alphabet différents, enfants 
traumatisés et pas motivés à apprendre le français, crises fréquentes, violence 
verbale et physique. 

Exemples : 
–	 lorsque j’effaçais une faute dans une copie, l’enfant se mettait à pleurer 
	 ou à criser et ne voulait plus rien faire ;
–	 au loto, celui qui ne pouvait pas crier « Carton » se fâchait ;
–	 lors d’un changement d’activité, certains élèves jetaient par terre 
	 tout ce qui était sur leur table.

Au mois de janvier, j’ai vu une évolution positive dans leur comportement  
et leur intérêt pour le français. Bel encouragement !

On a chanté, fait de la gym, joué à « Jacques a dit » : manière ludique de retenir  
le vocabulaire appris !

La promenade d’école au Labyrinthe Aventure fut une magnifique journée.

De plus, ces enfants ont un grand besoin d’affection : chaque matin, à leur arrivée en classe  
et à leur départ, j’ai distribué et reçu, en tout, des milliers de câlins !

J’ai vécu une année scolaire étonnante, fatigante, mais ô combien enrichissante !

Françoise Ferrin.
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Evangélistes et auteurs  
du Nouveau Testament
Situer les auteurs des écrits du Nouveau Testament permet 
d’entrer plus profondément dans leur intelligence.

PAR FRANÇOIS-XAVIER AMHERDT
PHOTOS : DR, CATH.CH/R. ZBINDEN

Un Evangile à quatre voix
C’est une chance de disposer de quatre 
témoignages sur Jésus-Christ, comme les 
quatre voix composant la polyphonie d’un 
chœur. Chacun d’eux est inscrit dans un 
milieu d’origine différent et s’adresse à une 
communauté autre. Commençons par le 
plus ancien.

L’évangile de Marc : la foi persécutée 
(écrit vers 65-70 ap. J.-C.)
D’après les traditions rapportées par des 
écrivains des 2e et 3e siècles, Marc aurait 
rédigé son évangile à Rome pour des 
chrétiens d’origine païenne menacés par 
la persécution de l’empire. Les fidèles ne 
connaissaient pas certaines coutumes 
juives, c’est pour cela que le texte marcien 
les leur explique longuement (comme les 
ablutions avant les repas, Mc 7, 3-4).

Ces anciens païens étaient considérés 
comme éloignés de Dieu. Mais le 2e évan-
gile insiste au contraire sur l’étonnante 
proximité que le Seigneur leur manifeste, 
lui qui en Jésus vient au-devant de ceux 
qui étaient rejetés par la pensée juive. Ce 
n’est donc pas du tout surprenant si le 
premier à affirmer la foi dans le Fils de 
Dieu au pied de la croix est un centurion 
romain (Mc 15, 39).

Les membres de la communauté de Marc 
sont confrontés à des moments difficiles. 
Ce compagnon de Paul, appelé aussi Jean-
Marc, est devenu confident de l’apôtre 
Pierre à Rome. Il leur présente de ce fait 
une foi qui conduit à prendre des risques.

Les auteurs du Nouveau Testament représentés par Rubens.

Les épîtres de Pierre sont rattachées au premier 
des apôtres. 

La rédaction du milieu du quatrième évangile  
est située généralement dans la ville d’Ephèse  
en Asie Mineure.

Le Jésus de Matthieu : le nouveau Moïse 
(écrit vers 75-85 ap. J.-C.)
Si l’évangile de Matthieu est placé en 
premier dans l’ordre des synoptiques (à 
regarder en parallèle), c’est qu’il est le plus 
« vétérotestamentaire » des quatre. Il a été 
écrit vraisemblablement pour des baptisés 
d’origine juive, habitant en Syro-Phénicie 
(l’actuel Liban).

Il est traditionnellement attribué à l’apôtre 
qui porte son nom, l’un des douze, primi-
tivement un collecteur d’impôts. Dans 
le document matthéen, Jésus est figuré 
comme le nouveau Moïse qui, sur le 
mont du nouveau Sinaï, livre la nouvelle 
Loi : « Vous aviez appris dans la première 
Alliance… Eh bien moi, je vous dis dans 
l’Alliance nouvelle… » (Mt 5, 21-48) 

Le Christ est venu accomplir et non 
abolir la Torah (5, 17-19). Il propose les 
cinq discours du nouveau Pentateuque 
(les cinq rouleaux de la Loi) : le sermon 
sur la montagne (5-7) ; celui de la mission 
(10) ; des paraboles (13) ; de la communauté 
(18) ; et de la fin des temps (24-25). Pour un 
juif devenu chrétien, c’est porter sa propre 
tradition à son aboutissement à travers la 
Passion et la Résurrection du Christ. En 
même temps, Matthieu souligne l’affron-
tement violent du Rabbi de Nazareth avec 
les autorités de son pays : la tension demeu-
rait vive, à la fin du premier siècle, entre 
les disciples de Jésus et ceux du judaïsme.

L’œuvre double de Luc (évangile écrit vers 
75-85 ap. J.-C.)
L’auteur du 3e évangile était médecin 
d’origine païenne. Il fut le compagnon de 
Paul dans ses voyages. Il en décrit abon-
damment les péripéties sur tout le pourtour 
de la Méditerranée, comme un Evangile 
prolongé, par cercles concentriques (les 

Actes des apôtres, dédiés à tout amoureux 
de Dieu ou « Théophile »).

La communauté où son message a pris 
naissance était formée principalement 
d’anciens païens, de culture grecque, vivant 
hors de Syrie-Palestine. Certains étaient 
miséreux et méprisés. C’est pourquoi le 
texte lucanien traite régulièrement de la 
béatitude des pauvres et de la miséricorde 
du Seigneur à laquelle s’ouvrir par la prière 
fervente. Il insiste aussi fortement sur 
l’universalisme de la Bonne Nouvelle : elle 
est offerte à tous les êtres humains, sans 
distinction ni exclusion.

Le langage symbolique johannique 
(évangile écrit vers 90-100 ap. J.-C.)
Quant au dernier évangile canonique, il 
est dit venir du témoignage du « disciple 
que Jésus aimait » rencontré à plusieurs 
reprises dans le texte. Dès le deuxième 
siècle, des traditions affirmaient que c’était 
l’apôtre Jean, souvent associé à Pierre.

Pour ce qui est de Jean de Patmos, l’auteur 
de l’ultime livre de la Bible, ce n’est sans 
doute pas le même personnage que le qua-
trième évangéliste, mais il s’inscrit dans la 
tradition théologique de la communauté 
johannique. Situé généralement à Ephèse, 
le milieu du 4e évangile est traversé par 
plusieurs influences et conflits extérieurs 
et intérieurs, comme du reste l’Apocalypse. 

◆ L’influence de la philosophie grecque 
est indéniable. Jean ouvre son texte par 
un prologue sur le Logos, décrivant 
Jésus comme le Verbe du Père (1, 1-18).

◆ L’ombre de la « gnose » (ou salut par le 
savoir) plane sur l’évangile johannique. 
La véritable connaissance qui sauve, 
c’est l’amour de Dieu à accueillir et à 
traduire envers nos frères. 

◆ La foi juive demeure très présente à tra-
vers les grands thèmes comme l’exode, 
l’agneau pascal, la manne ou l’eau vive. 
Le 4e évangile, par le biais de déclara-
tions en « Je suis » de Jésus, actualise des 
titres jusqu’ici réservés à Dieu : lumière, 
berger, vie, résurrection, vérité et che-
min (Jn 8 ; 10 ; 11 ; 14). 

◆ En outre, coexistent les communautés 
se réclamant de Jean le Baptiseur et celles 
de Jésus. Si celui-ci fut disciple de Jean 
Baptiste, la trame johannique affirme 
bel et bien que c’est Jésus le plus grand 
(Jean 1, 29-39).

◆ Enfin, des querelles divisent l’Eglise 
primitive, ce qui amène le texte à  
souligner fortement l’importance de 
l’amour fraternel (le lavement des pieds, 
Jn 13, 1-20). Le style de Jean est tissé 
de symboles, ce que reprend abon-
damment l’Apocalypse à travers une 
série de « septénaires » (7 Eglises d’Asie, 
7 sceaux, 7 trompettes, 7 fléaux, etc.), 
qui montrent l’accomplissement de la 
Révélation.

Les lettres de Jean, Jacques et Pierre
Les trois épîtres de Jean, postérieures, se 
situent dans la même ambiance colorée 
par l’amour en actes et en vérité. Cette 
attention mutuelle permet de rejeter l’An-
téchrist et de reconnaître le Fils de Dieu 
fait chair (1 Jn 3, 18).

La lettre de Jacques (le frère du Seigneur) 
nous invite à traduire notre foi par des 
œuvres.
Les deux épîtres de Pierre sont rattachées 
au premier des apôtres, dont le tombeau se 
situe à Rome (mort en 66). Elles s’adressent 
à des Eglises dans la « ville éternelle ». Elles 
exhortent les chrétiens persécutés à garder 
l’espérance comme des pierres vivantes.

Les lettres de Paul
Sans entrer dans les innombrables hypo-
thèses à propos des écrits du 13e apôtre, 
on reconnaît habituellement comme étant 
de sa plume les lettres aux Thessaloniciens 
(l’espérance ultime), celles aux Corinthiens 
(la consolation dans l’amour), aux Galates 
(le salut par la foi), aux Romains (la vie 
dans l’Esprit) et aux Philippiens (la joie du 
salut), aux Colossiens (le Christ cosmique), 
aux Ephésiens (l’unité dans la paix) et le 
billet à Philémon (l’esclave disciple).

Concernant les épîtres pastorales (1-2 
Timothée et Tite), elles ne sont vraisembla-
blement pas de Paul, mais elles décrivent 
l’organisation des communautés primi-
tives. Enfin, celle aux Hébreux est plutôt 
une homélie invitant à marcher dans la foi 
vers la terre promise.

Pour Mathieu, le Christ est venu accomplir, et non abolir la Torah.

C’est une chance 
de disposer de quatre 
témoignages sur 
Jésus-Christ, comme 
les quatre voix composant 
la polyphonie
d’un chœur. 
François-Xavier Amherdt
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VIE PAROISSIALE

Secteur Haut-Lac 

Joies et peines de nos paroisses
Ont été baptisés
Vouvry
Aldo THOUMAZEAU, fils de Nadia et David

Port-Valais 
Elsa VOEFFRAY, fille de Noémie et Julien
Roxanne HERMANN, fille de Bettie et Florian

Sont entrés dans la maison du Père
Vouvry
Fernande CARRAUX, 1923
Henri BUSCAGLIA, 1955

Port-Valais 
Régina MAURON, 1933

Pour toute information : Secrétariat paroissial 
du Haut-Lac, av. de l’Eglise 5, 1896 Vouvry, 
024 481 65 28, haut-lac@bluewin.ch

Vie du secteur Haut-Lac décembre 2023

Secteur Monthey

Paroisse de Monthey-Choëx
Se sont unis devant Dieu :
Eduardo Cocco et Julia Buttet

A été baptisé :
Baião Andrade Eduardo, fils d’Afonso et d’Ana

Sont entrés dans la maison du Père :
Pujol Miralles Joaquin, 86 ans
Lepore Solange, 82 ans
Rouiller-Monay Agnès, 76 ans
Mazzone Jean, 72 ans
Ottet Willy, 84 ans
Passaquay Dominique, 63 ans

Paroisse Saint-Didier / Collombey
Est devenue enfant de Dieu :
Charline Perrin, de Gilles et Roxane Dubuis
Compte : 
Mission intérieure� Fr. 105.–
Migratio� Fr. 124.05
Maison de formation du diocèse de Sion� Fr. 83.85
Notre Dame du Silence Saint-Jorden

Paroisse Saint-André / Muraz
Est devenu enfant de Dieu : 
Aurélien Dall’Agnolo, de Fabian et Nolwen Borgeaud, 
le 4 novembre 2023, à Muraz 

Sont entrés dans la Maison du Père : 
Jean-Pierre Gertsch, 74 ans
Céline Turin, 79 ans
Marie-Madeleine Payot-Vannay, 75 ans
Santo Sframeli, 49 ans

Comptes :
Quête du 01.10, pour les maisons de formation � Fr. 122.30
du diocèse : Notre-Dame du Silence (Sion) 
et Saint-Jodern (Visp), env. à Sion

Quête du 22.10, dimanche de la Mission Universelle � Fr. 110.80
(MISSIO), env. à Fribourg

Quêtes du 29.10 et 01.11, La Toussaint –� Fr. 808.75
Pour les besoins du Diocèse, env. à Sion

En secteur
Dimanche 3 décembre à 17h30, feu de l’Avent œcuménique 
à l’église de Vionnaz. RDV devant la maison de commune
4-10 décembre visite pastorale de notre évêque à notre secteur
Lundi 4 décembre de 18h-20h, devant l’église de Vionnaz 
Fenêtre de l’Avent avec vin chaud en présence de notre Evêque
Mardi 5 décembre 18h-22h : messe à la chapelle protestante 
du Bouveret ; soirée sur la vie œcuménique de notre secteur 
avec notre évêque. Repas soupe, témoignages, prière de Taizé. 
Ouvert à tous
Vendredi 8 décembre : Immaculée Conception 
Eglise du Bouveret à 18h30 avec notre évêque suivie d’une ren-
contre avec les paroissiens de Port-Valais
Samedi 9 décembre
10h, messe à l’église de Revereulaz avec notre évêque suivie 
d’une rencontre avec les paroissiens
14h30-16h30, maison de paroisse de Vionnaz : ateliers 
familles. Rencontre-discussions avec Pierre-Yves Maillard 
notre évêque Jean-Marie Lovey. Ateliers Eveil à la foi, enfants, 
ados et adultes
Puis messe KT à 17h30 animée par le CAL à l’église de Vion-
naz avec notre évêque et adoubement des servants de messe 
suivie d’une rencontre avec les paroissiens de Vionnaz
Dimanche 10 décembre
Messe à 9h30 à l’église de Vouvry animée par le cma avec notre 
évêque suivie d’une rencontre avec les paroissiens de Vouvry

Rectificatif
Dans l’article sur la patronale de la Saint-Michel aux Evouettes, 
(numéro de novembre) nous avons omis de signaler que Mme 
Karine Schopfer a participé à la réalisation de la tenture repré-
sentant saint Michel.

Les messes de la nuit de Noël 
Dimanche 24 décembre
Messe KT à 17h30 à l’église de Vouvry  
chantée par Aquachœur
Messe à 18h30 à l’église de Port-Valais
Messe à 22h à l’église de Revereulaz
Messe de minuit à l’église de Vionnaz  
chantée par le Chœur d’animation liturgique
Messe de minuit à l’église du Bouveret  
chantée par le Chœur du Bouveret
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MESSES DU SECTEUR MONTHEY

  Monthey et Choëx

Horaires des messes
Eglises ou chapelles des paroisses de Monthey, Choëx, Collombey et Muraz

Samedi 17h Monthey + catéchèse paroissiale 
20h Monthey (1er samedi du mois, en portugais)

8h30 Monastère
17h Collombey + catéchèse paroissiale

Dimanche 9h Choëx 
10h30 Monthey 
10h30 Les Tilleuls 
16h30 Malévoz

9h Collombey
10h30 Muraz + catéchèse paroissiale
18h15 Collombey

Lundi 8h30 Monastère 

Mardi 8h30 Monastère
19h Collombey-le-Grand 
19h30 Cana

Mercredi 8h Monthey (8h30 : confession) 8h30 Monastère 
19h Illarsaz

Jeudi 10h Les Tilleuls 8h30 Monastère
10h La Charmaie (9h30 : chapelet) 
19h Monastère « Lectio Divina »

Vendredi 8h Monthey (8h30 : adoration + confession) 8h30 Monastère
11h La Charmaie
20h Collombey (adoration et confession)

Repas communautaires
●	 Jeudi 7 décembre : Collombey
●	 Tous les mardis midi, au centre paroissial protestant « En Biolle »

SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

  Collombey et Muraz

Agenda : vie du secteur Monthey 
Messes, fêtes et rencontres particulières

  Monthey et Choëx   Collombey et Muraz

Samedi 2 17h église de Monthey : messe et vente de couronnes  
de l’Avent par les servants de messe

17h église de Collombey : messe suivie des feux 
et contes de l’Avent

Dimanche 3 11h30 Crochetan : Cavaliers de l’Avent
17h Feux de l’Avent, départ de la Cure

17h (sous réserve) Feux de l’Avent au Rovra

Vendredi 8 
Immaculée 
Conception

8h Monthey : pas de messe !
9h Choëx : messe
10h30 Monthey : messe de la Patronale
10h30 Tilleuls : messe
16h30 Malévoz : messe

9h Collombey : messe
10h30 Muraz : messe

Samedi 16 10h Monthey : éveil à la foi. Célébration de Noël
Maison des jeunes : exposition de crèches

Dimanche 17 Maison des jeunes : exposition de crèches

Samedi 23 9h30-11h et 14h30-16h Monthey : confessions
17h Monthey

10h-11h Muraz et Collombey : confessions
17h Collombey

Dimanche 24 9h Choëx : messe du 4e dimanche de l’Avent
10h30 Monthey : messe du 4e dimanche de l’Avent
10h30 Tilleuls : messe du 4e dimanche de l’Avent
17h Monthey : messe de Noël, animée par les Vive la Vie 
et la crèche vivante
24h Choëx : messe de Minuit animée par l’Echo du Coteau
24h Monthey : messe de Minuit animée par la Chorale 
de Monthey

9h Collombey : messe du 4e dimanche de l’Avent
10h30 Muraz : messe du 4e dimanche de l’Avent
17h Collombey : messe de Noël avec crèche vivante
17h Illarsaz : messe de Noël avec crèche vivante
22h Monastère : messe de Noël
24h Muraz : messe de Minuit

Lundi 25  
Noël

9h Choëx : pas de messe
10h30 Monthey : messe de Noël
10h30 Tilleuls : messe de Noël
16h30 Malévoz : messe de Noël

9h Collombey : messe de Noël
10h30 Muraz : messe de Noël

Décembre

Horaires d'hiver (du 3 décembre au 31 mars – les chapelles ne seront pas chauffées)
●	 Messes supprimées : mardi soir, 19h, Collombey-le-Grand / mercredi soir, 19h, Illarsaz
●	 Messe ajoutée : mercredi soir, 19h, Collombey



MESSES DU SECTEUR HAUT-LAC

SECTEURS MONTHEY ET HAUT-LAC

  Secteur Haut-Lac

Messes et célébrations en semaine 

Mardi 19h Vouvry, chapelle de semaine : messe / Le 3e mardi de chaque mois : 19h30

Mercredi 9h Vionnaz, à l’église : messe / Le 1er mercredi de chaque mois : 9h30-10h, adoration

Jeudi 18h30 Chapelle des Evouettes (sous l’école primaire) : messe

Vendredi 16h30 EMS Riond Vert à Vouvry : messe

Vionnaz
Revereulaz

Vouvry 
Miex

Port-Valais 
Evouettes, Bouveret

CAL : Chœur d’Animation Liturgique 
CdH : Chœur d’Hommes Sainte-Cécile
Cma : Chœur mixte Amitié

Cmm : Chœur mixte Saint-Michel
CB : Chœur du Bouveret
AquaChœur : Répétition ouverte à tous 1 heure avant la célébration

DÉCEMBRE 2023 : n’hésitez pas à consulter notre site paroisses-hautlac.ch

  Vionnaz et Revereulaz	   Vouvry et Miex	   Port-Valais, Evouettes 
				          et Bouveret

Messes et célébrations 

Décembre
Vendredi 1er 19h Miex

Samedi 2 17h30 Revereulaz 17h30 Vouvry

Dimanche 3
Avent 1

9h30 Vionnaz CAL 10h15 Bouveret
17h45 église de Vionnaz, marche aux flambeaux et feu de l’Avent pour le secteur  

(en raison de l’Avent pas de prière de Taizé)

Du 4 au 10 décembre, programme spécial pour la visite pastorale  
de notre évêque Jean-Marie Lovey dans notre secteur

Lundi 4 18h-20h, fenêtre de l’Avent à Vionnaz – Se rencontrer hors église !

Mardi 5 De 18h à 22h, soirée sur la vie œcuménique du secteur à la chapelle protestante du Bouveret 
avec soupe

Jeudi 7 Dès 15h, Home Riond Vert, salle d’animation rencontre avec les aînés
16h30, messe sur place avec l’évêque et les familles

Dès 18h, rencontre Cogest et autorités au Home Riond Vert

Vendredi 8 10h, messe Immaculée Conception à l’église de Vionnaz + CdH
18h30, messe à l’église du Bouveret avec l’évêque puis rencontre avec les paroissiens

Samedi 9 14h15-16h30 : après-midi des familles avec échanges et ateliers avec notre évêque 
et Pierre-Yves Maillard à Vionnaz pour tout le secteur

10h, messe à l’église de Revereulaz avec l’évêque puis rencontre avec les paroissiens
17h30, messe KT à l’église de Vionnaz animée par le CAL avec l’évêque 

puis rencontre avec les paroissiens

Dimanche 10 9h30, messe à l’église de Vouvry avec l’évêque + Cma puis rencontre avec les paroissiens
10h15, messe à l’église de Port-Valais + Cmm

17h30 à l’église de Vionnaz, 4e Avent pour le secteur

10h, messe de Noël à l’église de Vouvry pour le secteur

Samedi 16 17h30 Vouvry + confessions

Dimanche 17 
Miséricorde

9h30 Vionnaz + confessions 10h15 Bouveret + confessions

Samedi 23

Dimanche 24  
 
22h Revereulaz 
 
24h Vionnaz + CAL

16h30 Home Riond Vert  
+ Cma 
17h30 Vouvry familles  
+ Aquachœur

 

18h30 Port-Valais  
 
24h Bouveret + CB

Lundi 25 
Noël

 
17h30 Miex

Samedi 30 17h30 Revereulaz 17h30 Vouvry

Dimanche 31
Sainte-Famille

9h30 Vionnaz 10h15 Bouveret 


